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NAH
Environnement

 

Stage de formation Connaissances de base en écologie tropicale 

Cayenne, 25 au 29 janvier 2009 

Etude cas sur les Salines de Montjoly 

 

Ce document présente une description synthétique des Salines de Montjoly selon la trame utilisée 

pendant le stage. Cette description est essentiellement issue d’éléments observés sur le terrain lors 
de l’exercice et complétée par quelques informations extraites de la bibliographie, en particulier 
l’étude de l’état écologique initial : 

Salines de Montjoly, étude de l’état écologique initial, ONF, Obstancias, Héquet, Vigouroux, Blanc, 
Champenois, De Pracontal, Commune de Remire-Montjoly, 2006 

 

LE SITE 

Situation  

Le site se situe au nord est de la presqu'île de Cayenne sur la Commune de Rémire Montjoly 
Sa superficie est d’une soixantaine d’hectares. 
Il est situé en bord de mer. 

 

Organisation 
Le site appartient au Conservatoire du littoral (16 ha), à la Commune de Rémire-Montjoly et au 
Domaine Public de l’Etat. Il a en partie une protection foncière du fait de l'acquisition de terrains 
par le Conservatoire du Littoral. Il ne fait pas l'objet de protection réglementaire.  Un plan de 
gestion a été élaboré (2000). Le site est classé en ZNIEFF de type I. 

La Commune de Rémire-Montjoly en est le gestionnaire et doit mettre en œuvre les objectifs du 
plan de gestion. 
Le site a été aménagé pour l’accueil du public de 2003 à 2005 : sentier, platelage, carbet 
observatoire, panneaux. 
 
Description 

Les principaux milieux présents sont la plage, le cordon dunaire et la zone humide constituée de 
mangrove, de marais ouvert et d’eau libre. 
L’aspect du site est relativement naturel, il n'est pas urbanisé. 
Il est alimenté en eau douce par les eaux pluviales du bassin versant (250 ha) et en eau salée par 
des intrusions marines. 
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LES MILIEUX ET LES ESPECES 

 

LA PLAGE 

Description 

Elle est limitée par la mer d’un côté et le cordon dunaire 
de l’autre. Le sol est composé de sable auquel se mêle un 

peu de matière organique en haut de plage.  

La végétation est rase, herbacée ou rampante. Elle est 
caractéristique des milieux sableux. 

Les principaux facteurs influençant le milieu sont : 

la sécheresse :  

• le sol sableux est drainant et ne retient pas l’eau,  

• la température en journée qui peut être très 
élevée car il n’y a pas du tout d’ombre,  

• le vent est très présent et induit une forte évaporation. 

la salinité : 

• le sol est salé de part son origine marine, 

• le vent et les embruns sont chargés de sel. 

l’intervention mécanique au niveau de l’exutoire par élargissement du chenal. 

Fonctionnement 

Ce milieu présente une dynamique caractérisée par des phases d’apport de sable par les 
courants marins (observation de cocotiers dont le tronc est totalement enfoui dans le sable) et des 
phases d’érosion de la plage (observation du profil du haut de l’estran). 

La transition avec le cordon dunaire est tranchée : on passe d’une végétation rase à une 
végétation arborée. 

Utilisation, valeurs et fonctions 

Ce milieu est utilisé pour la promenade, la pêche à la ligne, il présente donc une valeur récréative. 

La plage, tout comme le cordon dunaire, constitue une protection du littoral contre les assauts des 
vagues et de la houle et protège ainsi les milieux naturels ou urbanisés situés plus hauts. 

La plage est un milieu essentiel pour la ponte des tortues marines, ce qui lui confère une forte 
valeur patrimoniale.  

  

Conservation  
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La dynamique naturelle de la plage et l’influence des courants marins peut menacer la plage à 
moyen terme. Ce milieu n‘est ni rare ni protégé en tant que tel mais il présente une forte valeur 
patrimoniale en tant qu’habitat d’espèces menacées et doit de ce fait faire l’objet d’efforts de 
conservation. 

Espèces 

Les espèces présentes sont adaptées aux conditions de sécheresse et de salinité. Elles présentent 
des feuilles épaisses et crassulescentes.  

Certaines espèces sont rampantes et favorisent la fixation du 
sable. 

Les espèces les plus courantes sont les suivantes : 

− Ipomoea imperati (Lizwon blanc) 

− Ipomea pes-caprae (Patate bord de mer) 

− Canavalia rosea (Haricot plage) 

− Indigofera hirsuta (Indigo poilu) 

− Chrysobalunus icaco (Prune de Guyane) 

− Remirea maritime (Cyperaceae)  

 

 

 

Remirea maritima Ipomea imperati Ipomea pes-caprae 

 

Canavalia maritima en fleur En gousse En graine 
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LE CORDON DUNAIRE 

Description 

Il se situe entre la plage et la zone humide.  

Dans sa partie haute, le sol est sableux et contient de la matière organique. Il est sec et drainant. 

Dans sa partie basse, côté zone humide, il devient plus argilo-sableux et hydromorphe.  

La végétation est structurée en trois strates : herbacée, arbustive et arborée.  Elle présente une 
forte diversité spécifique. Elle est localement dense dans les parties non perturbées par l’action 
humaine. 

Les principaux facteurs influençant le milieu sont : 

• la sécheresse dans la partie haute du cordon 

• l’hydromorphie dans la partie basse du cordon 

Le passage du sentier de découverte sur ce cordon a un impact fort sur la végétation. 

 

Fonctionnement 

Ce milieu peut être influencé  

• par les fluctuations du niveau d’eau de la zone humide, 

• par le cycle d’évolution de la plage en cas d’érosion importante,  

• par les activités humaines : fréquentation et entretien du sentier. 

C’est un milieu fortement secondarisé. 

 

Utilisation, valeurs et fonctions 

L’utilisation principale de ce milieu est la promenade, il présente donc une valeur récréative. 

Le cordon dunaire, tout comme la plage, constitue une protection du littoral contre les assauts des 

vagues et de la houle et protège ainsi les milieux naturels ou urbanisés situés plus hauts. 

Le cordon dunaire présente une valeur patrimoniale en raison de la diversité floristique qu’il 
contient ainsi qu’en tant qu’habitat d’espèces protégées : le cactus cierge Cereus hexagonus, et 
une Caesalpinacée Crudia tomentosa. 

 

Conservation  

Ce milieu fragile subit l’impact de la fréquentation du site. Il est localement fortement dégradé. Sa 
conservation à long terme pourrait être menacée. 

 

Espèces 

De nombreuses plantes sont épineuses. 

Les espèces les plus courantes sont les suivantes : 

− Astrocaryum vulgare (Awara) 

− Protium heptaphullum (Bois-l'encens) 

− Schefflera morototoni (Bois -la-saint-Jean) 

− Inga sp. (Pois sucrés) 

− Terminalia sp. (Anangosi) 
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− Arbre à boulet de canon 

− Phenakospermum guyanense (Strelitziaceae) 

 

 

Cactus cierge  
Cereus hexagonus 

 

Ananas sauvage 

(Bromeliaceae) 

Awara 
Astrocaryum vulgare 

Arbre à boulet de canon 
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LA ZONE HUMIDE 

 

Elle se compose de  deux principaux milieux : la mangrove et la zone de marais et eau libre. 

Elle se situe dans une dépression limitée par le cordon dunaire actif situé en haut de plage et des 
cordons dunaires plus anciens, situés plus à l’intérieur du site.  

Le sol est hydromorphe et inondé. Le niveau d’eau varie en fonction des apports d’eau douce du 
bassin versant et des entrées marines. 

 

Fonctionnement 

Ce milieu et la végétation qu’il contient sont fortement dépendants des apports d’eau et de la 
teneur en sel de ces apports.  

La présence d’eau en permanence est indispensable. 

Un trop fort adoucissement du milieu ne serait pas favorable aux palétuviers. 

 

Utilisation, valeurs et fonctions 

Le milieu est utilisé pour la promenade et a donc une valeur récréative.  

Il exerce une fonction d’épuration des eaux du bassin-versant fortement polluées. 

Il a une valeur en tant qu’habitat potentiel de nombreuses espèces de faune et de flore et de par 
la spécificité de sa flore. 

 

Conservation et gestion 

La protection des zones humides est essentielle en raison de leurs valeurs et fonctions. 

Les milieux humides des Salines de Montjoly pourraient être menacés par les apports de polluants 

issus du bassin-versant et par une gestion hydraulique du site inadéquate telle que la pratique 
d’ouverture de l’exutoire aboutissant à un assèchement brutal de la zone. 

 

 

Mangrove 

Description 

La végétation est arborée et caractérisée par la présence de palétuviers. 

Les principaux facteurs influençant le milieu sont : 

• la présence d’eau en permanence 

• la présence de sel dans l’eau et dans le sol du fait des entrées marines 

La mangrove est parcourue par le sentier de découverte qui sur ce tronçon est formé d’un 
platelage sur pilotis. Les activités récréatives n’ont donc pas d’impact notable sur le milieu. 

  

Espèces 

Les espèces les plus courantes sont les suivantes : 

− Avicennia germinans (Palétuvier blanc) 

− Rhizophora racemosa (Palétuvier rouge) 
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− Languncularia racemosa (Palétuvier gris) 

 

Palétuvier rouge  
(Rhizophora racemosa) 

Palétuvier blanc  
(Avicennia germinans) 

Palétuvier gris 
(Languncularia racemosa) 

 

Orchidée épiphyte 

 

 

 

Marais et  eau libre 

Description 

La végétation est diversifiée et généralement basse. 

Certaines parties sont en eau libre. 

On note la présence de palétuviers gris en bordure. 

Les principaux facteurs influençant le milieu sont : 

• la présence d’eau en permanence 

• la présence de sel dans l’eau et dans le sol du 

fait des entrées marines 

La zone humide est parcourue par le sentier de 
découverte qui, sur ce tronçon, est formé d’un platelage 
sur pilotis. Les activités récréatives ont donc peu 
d’impact sur le milieu. 
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Espèces 

Les espèces les plus courantes sont les suivantes : 

− Eleocharis mutata 

− Sporobolus virginicus 

− Ludwigia sp. 

− Nymphea sp. 

− Languncularia racemosa (Palétuvier gris) 

 


